
LE SACREMENT DE RÉCONCILIATION : permanence de confession le samedi 3 décembre de 10H30 à 12H00 
à la sacristie de l’église abbatiale St Croix (Quimperlé). Il est possible de demander le sacrement de 
réconciliation après chaque messe dominicale ou de semaine, sans rendez-vous.  
 

PAROISSE SAINT COLOMBAN EN PAYS DE QUIMPERLÉ 
Secrétariat : secretariat@paroissestcolomban.fr (abonnement au bulletin)  

Site Internet : http://paroissesquimperle.fr 
Maison paroissiale de  Quimperlé02 98 96 03 94 
         6 rue Langor - 29300 QUIMPERLE 
Maison paroissiale de Bannalec  02 98 09 79 26 
Maison paroissiale de  Moëlan-sur-Mer 02 98 39 60 48 
Maison paroissiale de Riec-sur-Bélon : 06 52 80 30 29 
Accueil paroissial de Pont-Aven : 02 98 06 00 11 
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PRIÈRE DU CHAPELET 
Église N-D de l’Assomption (Quimperlé) :  
      lundi à 17h15 ; 
Église de Clohars le mardi à 18h00 ; 
Église de Pont-Aven le mercredi à17H30 ; 
Église d’Arzano  le mercredi à 18H ; 

Église de Riec le mercredi à 18h30 ; 
Chapelle de Trémorvézen (Névez) le jeudi à 
18h00 ; 
Grande chapelle de Kerbertrand le jeudi à 17h15 
(avant la messe) ; 
Église-abbatiale Ste Croix (Quimperlé) : le jeudi à 
10h00 ; 
Église de Tréméven : le dimanche à 17H30. 

 

 

 

 

ADORATION DU SAINT SACREMENT 
Église de Clohars : le mercredi et le samedi de 
9h00 à 10h00 ; 
Église de Pont-Aven : les mercredis à 18h00 ; 
Église-abbatiale Ste Croix de Quimperlé : 
vendredi après la messe de 9h00, et jusqu’à 18h ; 
Église de Tréméven le lundi de 9h30 à 10h30 ; 
Église de Mellac les mardis de 11h00 à 11h30 ; 
Église de Locunolé les mercredis de 20h à 20h30. 
 

PRIÈRE DES MÈRES : tous les lundis à 10h00 

• à la chapelle de Trémorvézen (Névez) 

• à la chapelle de Trémalo (Pont-Aven) 

• à l’accueil paroissial de Riec-surBélon 
 

Samedi 31 décembre à l’église St Amet de Nizon : veillée louange et adoration du Saint Sacrement pour 

remercier pour l’année qui vient de s’écouler, et confier au Seigneur celle qui commence. Accueil à 22H00, 

début de la veillée à 22H30 et fin à 0h30 
 

Le dimanche 15 janvier , collecte MADA BREIZH (journaux, papiers, bouchons…) de de 9H à 12H30 place de 

la Mairie à Névez ; puis le lundi 16 janvier au collège des Abbés Tanguy à Pont-Aven de 8h30 à 13h30 . 

Et le dimanche 22 janvier de 9H00 à 10H30 à Riec, place Yves Loudoux . 
 

Une méditation inattendue sur Noël  
 

En cette fête de la Nativité, voici un texte qui a été rédigé par Jean-Paul SARTRE en 1940, dans un camp 
de prisonniers français en Allemagne, à la demande de prêtres captifs avec lui. L’écrivain,  bien qu'athée, 
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a écrit cette « méditation à l’approche de Noël », d'une grande délicatesse d'expression, et qui offre une 
perception inédite de la scène de la crèche. 
 

« La Vierge est pâle et elle regarde l’enfant. Ce qu’il faudrait peindre sur son visage, c’est un 
émerveillement anxieux, qui n’apparut qu’une seule fois sur une figure humaine, car le Christ est son 
enfant, la chair de sa chair et le fruit de ses entrailles. 
Elle l’a porté neuf mois. Elle lui donna le sein et son lait deviendra le sang de Dieu. Elle le serre dans ses 
bras et elle dit : « mon petit » ! 
Mais à d’autres moments, elle demeure toute interdite et elle pense : « Dieu est là », et elle se sent prise 
d’une crainte religieuse pour ce Dieu muet, pour cet enfant, parce que toutes les mères sont ainsi arrêtées 
par moment, par ce fragment de leur chair qu’est leur enfant, et elles se sentent en exil devant cette vie 
neuve qu’on a faite avec leur vie et qu’habitent les pensées étrangères. 

Mais aucun n’a été plus cruellement et plus rapidement arraché à sa mère, car Il est Dieu et Il 
dépasse de tous côtés ce qu’elle peut imaginer. Et c’est une rude épreuve pour une mère d’avoir crainte de 
soi et de sa condition humaine devant son fils. Mais je pense qu’il y a aussi d’autres moments rapides et 
glissants où elle sent à la fois que le Christ est son fils, son petit à elle et qu’il est Dieu. Elle le regarde et elle 
pense : « ce Dieu est mon enfant ! Cette chair divine est ma chair, Il est fait de moi, Il a mes yeux et cette 
forme de bouche, c’est la forme de la mienne. Il me ressemble, Il est Dieu et Il me ressemble ».  

Et aucune femme n’a eu de la sorte son Dieu pour elle seule. Un Dieu tout petit qu’on peut prendre 
dans ses bras et couvrir de baisers, un Dieu tout chaud qui sourit et qui respire, un Dieu qu’on peut toucher 
et qui vit, et c’est dans ces moments-là que je peindrais Marie si j’étais peintre, et j’essayerais de rendre 
l’air de hardiesse tendre et de timidité avec lequel elle avance le doigt pour toucher la 
douce petite peau de cet enfant Dieu dont elle sent sur les genoux le poids tiède, et qui lui 
sourit. Et voilà pour Jésus et pour la Vierge Marie. 

Et Joseph. Joseph ? Je ne le peindrais pas. Je ne montrerais qu’une ombre au fond de 
la grange et aux yeux brillants, car je ne sais que dire de Joseph. Et Joseph ne sait que dire 
de lui-même. Il adore et il est heureux d’adorer. Il se sent un peu en exil. Je crois qu’il 
souffre sans se l’avouer. Il souffre parce qu’il voit combien la femme qu’il aime ressemble à 
Dieu. Combien déjà elle est du côté de Dieu. Car Dieu est venu dans l’intimité de cette 
famille. Joseph et Marie sont séparés pour toujours par cet incendie de clarté, et toute la 
vie de Joseph, j’imagine, sera d’apprendre à accepter. Joseph ne sait que dire de lui-même : 
il adore et il est heureux d’adorer ». 

Prière du Pape François : « Noël, c’est toi » 
 

Noël, c’est toi quand tu décides de renaître chaque jour et de laisser Dieu pénétrer ton âme. 
Le sapin de Noël, c’est toi quand tu résistes vigoureusement aux vents et aux obstacles de la vie. 
Les décorations de Noël, c’est toi quand tes vertus sont les couleurs qui ornent ta vie. 
La cloche qui sonne Noël, c’est toi quand tu invites à se rassembler, et tentes de réunir. 
Tu es la lumière de Noël quand tu éclaires de ta présence le chemin des autres par ta bonté,  
ta patience, ta joie et ta générosité. 
Les anges de Noël, c’est toi quand tu chantes au monde un message de paix,  
de justice et d’amour. 
L’étoile de Noël, c’est toi quand tu conduis quelqu’un à la rencontre du Seigneur. 
Tu es aussi les Rois mages, quand tu offres ce que tu possèdes de mieux  
sans tenir compte de celui à qui tu donnes. 
La musique de Noël, c’est toi quand tu conquiers l’harmonie qui est en toi. 
Le cadeau de Noël, c’est toi quand tu te comportes en véritable ami, en frère avec tous les êtres humains. 
Les vœux de Noël, c’est toi quand tu pardonnes et rétablis la paix, même si tu souffres. 
Le réveillon de Noël, c’est toi quand tu rassasies de pain et d’espérance le pauvre qui est auprès de toi. 
Tu es la nuit de Noël quand, humble et éveillé, tu reçois dans le silence de la nuit le Sauveur du monde 
sans bruit ni grande célébration ; 
tu es le sourire confiant et tendre de la paix intérieure d’un Noël éternel qui instaure son royaume en toi. 
 

Joyeux Noël à tous ceux qui se reconnaissent dans l’esprit de Noël. 


